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PREFACE

nternational conference “Rencontres sabéennes 157, held in Moscow between May 25" and May

27" 2011, was organized by the State Museum of Oriental Art Ministry of Culture of the Russian
Federation and the Institute of Oriental Studies Russian Academy of Sciences under the title “New
Research in Archaeology and Epigraphy of South Arabia and Its Neighbors”. More than 40 scholars
from Russia, Austria, Germany, France, Italy, USA and Yemen participated in the conference de-
livering papers and taking part in the discussions. The first day of the conference was hosted by the
Institute of Oriental Studies Russian Academy of Sciences (Rozhdestvenka str., 12), and two other
working days were held at the State Museum of Oriental Art (Nikitsky Boulevard, 12a).

At the opening ceremony of the conference there were greetings from Prof. Vitaliy Naum-
kin, the corresponding member of the Russian Academy of Sciences, the director of the Insti-
tute of Oriental Studies Russian Academy of Sciences, and from Prof. Alexander Sedov, the di-
rector-general of the State Museum of Oriental Art. The opening session of the conference was
dedicated to the memory of Prof. Alessandro de Maigret (Italy) and Prof.-Dr. Jiirgen Schmidt
(Germany), who passed away in early 2011 and late 2010. Prof. Christian J. Robin (France),
the member of the Académie des inscriptions et belles-lettres, Prof. Yisuf M. ‘Abdallah (Ye-
men) and Dr. 1. Gerlach (Germany) delivered their speeches in memory of these outstanding
specialists in archaeology, ancient history and architecture of South Arabia.

Three papers were presented at the first working session in the morning May 25" (chair A/-
exander Sedov): Sabina Antonini (Italy), A Preliminary Survey at Ghayman (December 2010);
Vittoria Buffa (Italy), Shape Versus Ware — Which Typology for South Arabian Pottery? and
Julien Charbonnier (France), Irrigation Systems from the Air: A Collection of Aerial Photo-
graphs from Hadramawt and Wadi Bayhan. The afternoon session on May 25" (chair Sabina
Antonini) was occupied with five papers: Holger Hitgen (Germany), Tan im — A Sabaean Cen-
ter in the Khawlan; Sarah Japp (Germany), Himyaritic Tan ‘im (Khawlan) in the Highlands of
Yemen; Iris Gerlach (Germany), Culture Contacts Between South Arabia and Di‘amat (Ethio-
pia/Tigray); Mike Schnelle (Germany), Towards a Reconstruction of the Great Temple of Yeha
(Ethiopia); Pawel Wolf (Germany), Almaqah temple Wugqro / Tigray.
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New research in archaeology and epigraphy of South Arabia and its neighbors

Four contributions were presented at the morning session on May 26" (chair Iris Gerlach):
Michel Mouton (France), New Excavations at Mleiha, U.A.E.; Romolo Loreto (Italy), The Italo-
French-Saudi Archaeological Mission in Saudi Arabia (Second Campaign): The First Relative
Chronology Sequence for Dumat al-Jandal (Ancient Adummatu); Alexia Pavan (Italy), The
Urban Shrine at Sumhuram: Hadrami Elements and Local Tradition; Eleonora Kormysheva,
Svetlana Malykh (Russia), GPR Investigations and Excavations at Abu Erteila (Sudan). Five
presentations were delivered at the afternoon session on May 26" (chair Alessandra Avan-
zini): Vitaliy Naumkin, Leonid Kogan (Russia), Soqotri Lexical Archive: The 2010 Field Sea-
son; Mikhail Boukharin (Russia), Inscriptions in Greek Script from Socotra; Alessia Prioletta
(Italy), Some Reflections on Hadramitic Documentation; Mounir Arbach (France), SamT: un
royaume des Haute-Terres (Nord de San‘a’) au VIF s. av. J.-C.; Sergey Frantsouzoff (Russia),
Du nouveau sur ['interprétation du term sabéen *hll(m).

Four papers were presented at the morning session on May 27" (chair Christian Robin):
Mohammed Maraqten (Germany), Thanks for Success in a Lawsuit: A Study of Recently Dis-
covered Sabaean Inscription at the Awam-Temple/Mahram Bilgis, Ma rib, Yemen; Ekaterina
Gushchina (Russia), Quelques notes sur les inscriptions du Corpus Inscriptionum Semiticarum
(CIH) provenantes des temples sudarabiques; Irene Rossi (Italy), Reconsideration of Some
Theonyms and Divine Epithets in the Minaic Corpus; Alessio Agostini (Italy), Minaean Expia-
tory Texts: New Data From Baragish. The closing afternoon session on May 27" (chair Yisuf
‘Abdallah) was dedicated to the final discussion and conclusive remarks.

The present volume of the Proceedings of the international conference, which was supple-
mented with papers not presented at the symposium, is dedicated to the memory of Prof. Ales-
sandro de Maigret, the head of the Italian Archaeological Mission to the Republic of Yemen and
one of the founders of Rencontres sabéenes, which first session was organized in September
1993 in Aix-en-Provence (France).

Alexander SEDOV

10
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Mounir ARBACH, Jérémie SCHIETTECATTE

INSCRIPTIONS INEDITES DU JABAL RIYAM
DES VIIE-VIE SIECLES AV. J.-C.

A la mémoire d’Alessandro de Maigret

| est communément admis que la civilisation de I’ Arabie du Sud est née et a pris son essor

dans les Basses-Terres du Yémen, sur le pourtour du désert du Ramlat as-Sab‘atayn, au
début du I millénaire av. J.-C. Cette période fut marquée par la diffusion de 1’écriture et le
développement de cités et royaumes.

Larégion des Hautes-Terres est, a I’inverse, bien documentée pour 1’age du Bronze (I11¢-11¢
millénaires av. J.-C.), notamment grace au travail précurseur d’Alessandro de Maigret', mais
reste mal connue a I’age du Fer. Ce n’est qu’a partir du tournant de 1’ére chrétienne que la docu-
mentation archéologique et épigraphique y montre une multiplication du nombre de villes et de
centres politiques tandis que les Basses-Terres sont progressivement abandonnées?.

En 2006, lors d’une courte visite de la région située au nord de San‘@’, I’'un des auteurs
s’est rendu sur le site du Jabal Riyam. Vingt-six inscriptions inédites entreposées dans la cour
de I’une des habitations du village y ont été photographiées. La plupart proviennent du pillage
du temple de Ta’lab, sur le Jabal Riyam. Seize d’entre elles datent des environs des VIIE-VIE
siécles av. J.-C. Leur publication fait I’objet de cette contribution.

Cette découverte, que nous dédions a la mémoire d’Alessandro de Maigret, montre qu’a la
suite de 1’age du Bronze qui lui était si cher, la région des Hautes-Terres septentrionales connut
un développement paralléle a celui des Basses-Terres dés le début du I millénaire av. J.-C. et
que les deux régions étaient étroitement liées.

' de Maigret 1984.
2 Schiettecatte 2011: 244-293.

37
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New research in archaeology and epigraphy of South Arabia and its neighbors

Jabal Riyam: le site et ses vestiges

Le village de Riyam (15°47°32,5” N — 44°16°41,8” E) se trouve au cceur de la région
de Arhab, 50 km au nord de la capitale yéménite. Il s’étend sur la bordure d’un affleurement
calcaire dominant d’une centaine de métres la plaine environnante et le village d’Itwa. La
douzaine de maisons du site et la mosquée remploient toutes des matériaux de construction
antiques, des ¢léments de décor architectural et des fragments d’inscriptions sudarabiques.

Une premicre exploration de la région de Arhab fut entreprise en 1884 par E. Glaser qui,
dans un contexte tribal agité, ne parvint a visiter ni Riyam ni Itwa’. Il se procura néanmoins
la copie de plusieurs dizaines d’inscriptions provenant de Riyam dont une partie fut publiée
en 1964*. On doit la redécouverte du site & B. Condé qui y a photographié en 1963 plusieurs
inscriptions, dont il transmit les clichés a G. Ryckmans®. Le site a fait I’objet d’une exploration
plus approfondie par P.A. Grjaznevic a la fin du mois de mars 1971. La description qu’il dresse
de Riyam est a ce jour la plus détaillée; elle est accompagnée d’un plan schématique des lieux®.
La Mission Archéologique Francaise au Yémen s’est rendue sur le site en novembre 1971,
1976 puis a I’automne 19817, complétant le relevé des inscriptions initié par P.A. Grjaznevic®.
En juin 2006 enfin, J. Schiettecatte s’est rendu sur le site et y a photographié 26 inscriptions
inédites récemment pillées dans les ruines du temple de Ta’lab, au ceeur du village.

Riyam n’apparait pas au premier abord comme un site archéologique de grande extension.
Les principaux ¢léments relevés dans le village et a ses abords sont une voie d’acces aménagée,
une nécropole, des citernes et un temple (fig. 1).

La voie aménagée: clle permettait de gagner le plateau depuis la vallée. Elle porte
aujourd’hui le nom de Tariq al-Yahiid®. A mi-pente, la voie traverse une concentration de gros
rochers, Hajar Zahra. Sur I’un d’eux sont gravées les grandes inscriptions Gl 1209 et Gl 1210.
Gl 1209/7 évoque la remise en état de ce chemin d’accés au sommet du Jabal Riyam dans la
seconde moitié du I millénaire av. J.-C.

La nécropole: au sud et a ’ouest du village, dans la montée et sous la bordure du plateau
(au lieu-dit Ma‘qara), de nombreuses cavités dans la roche servaient a 1’origine de chambres
funéraires. Elles ont été réutilisées par la suite comme abri de fortune pour les bergers et leurs
troupeaux'®. Une quinzaine d’inscriptions funéraires rupestres gravées a proximité des tombes
évoquent leur aménagement ou le nom des défunts'.

Les citernes: dans le village de Riyam, J. Pirenne mentionne la présence de deux citernes,
I’une constituant le grand bassin de la mosquée, I’autre souterraine récupérant les eaux drainées
sur le plateau'?. L’agriculture est impossible sur le plateau, la roche étant directement exposée.
L’eau est exclusivement destinée a I’'usage domestique des villageois. L’ancienneté de ces cit-
ernes n’est pas déterminée.

3 Glaser 1884.

4 Sola-Solé 1964.

> Robin 1982: 13.

¢ Grjaznevic 1994: 247-259, fig. 33-35.

7 Pirenne 1981; Robin 1982.

8 Les inscriptions relevées en 1971 ont été publiées par Bauer, Lundin 1994: 46-71 sous les cotes Gr 166 a Gr217.
% Grjaznevic 1994: 249.

10 Ibidem: 248.

" Sola-Solé 1964: 7-15; Bauer, Lundin 1994: 46-50.

12 Pirenne 1981.
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Mounir ARBACH, Jérémie SCHIETTECATTE

Le temple: P.A. Grjaznevic enfin décrit I’élément majeur du site': les ruines d’un édifice
implanté a 200 m au nord-ouest de la bordure du village lorsqu’il le visita au début des an-
nées 1970 mais englobé dans le village actuel (comparer fig. 1 avec Grjaznevic 1994, fig.
33-34). Il y fait état de débris de pierres formant un large anneau autour de monticules de
gravats. L’anneau peut étre interprété comme les ruines d’un mur d’enceinte délimitant un
espace a ciel ouvert de 52 x 46 m de diametre. Au sud-ouest de cet anneau, une habitation
moderne semble implantée sur ce qui pourrait avoir été un batiment préislamique large de
5,5 m. Les vestiges faisaient déja 1’objet en 1971 de pillages en vue du remploi de matériau
de construction.

Lors de notre visite en 2005, les constructions modernes avaient gagné le secteur de
cet édifice circulaire et s’étaient partiellement installées sur ses ruines. Le pillage s’était
intensifié¢ (fig. 2), mettant au jour des murs parementés, des blocs de constructions, des
chapiteaux cylindriques a denticules, des colonnes polyédriques, des ¢léments de décor
(fig. 3) et une inscription (Jabal Riyam 2006-1). Par ailleurs, les 25 autres inscriptions
photographiées dans la cour de la maison voisine provenaient toutes, d’apres les habitants
du village, des ruines de ce secteur.

Ces inscriptions sont toutes des dédicaces au dieu Ta’lab Riyam et permettent d’identifier
les vestiges avec le temple de cette divinité, comme 1’avait proposé P.A. Grjaznevic. Comme
I’avait par ailleurs évoqué ce dernier, un paralléle peut étre établi entre le plan de ce sanctuaire
et celui du temple Awam de Ma’rib'.

Les inscriptions provenant de ce temple datent, d’apres la graphie, du VII® siecle avant au
III¢ siecle apres J.-C., preuve de la longue utilisation du batiment.

Le souvenir de ce lieu de culte se perpétue dans la tradition arabo-islamique, témoignant de
son rayonnement passé. Le nom de Riyam apparait a coté de celui de la Ka‘abat Najran dans le
Kitab al-tarbi* wa-I-tadwir d’al-Jahiz"®. Al-Hamdani décrit Riyam au X° siécle comme un lieu
de pélerinage préislamique abritant en son temps un ascéte qui faisait lui-méme 1’objet d’un
pélerinage. La fonction du lieu se perpétue bien aprés I’abandon des cultes paiens'e.

Si Riyam apparait comme toponyme dans I’inscription sudarabique Ir 17, il n’y est pas
qualifié de hgr (bourgade, ville). Sur le site, on n’observe que peu de traces de structures
d’habitat. P.A. Grjaznevic mentionne de possibles fondations antiques dans quelques maisons
modernes, dont une imposante, qu’il associe volontiers au «palais royal» (gasr al-mamlaka)
d’al-Hamdani’. Il évoque également les restes de petites structures rectangulaires a 1’ouest du
village moderne interprétées comme les batiments destinés a héberger les pélerins de passage'®.

Le site apparait avant tout comme un lieu de pelerinage relativement isolé, contre lequel
ont été aménagées des citernes, d’éventuelles maisons €éparses et quelques sépultures. Tout au
plus peut-on parler d’un hameau associ¢ au temple. La bourgade antique la plus proche était
Itwa (Ctwt™), a 1 km vers le sud-ouest a vol d’oiseau.

13 Grjaznevic 1994: 251-252.

14 Ibidem: 251.

15 [bidem: 251; Jahiz/Adad 1967: § 63: «Dis-moi — que Dieu te conserve en vie — qui a bati Ri’am, qui a
édifié la Ka‘ba de Nagran, qui est le constructeur de Gumdan, qui a bati Palmyre, qui est le constructeur des
deux Pyramides, a quand remonte la construction de Ma’rib...».

' Hamdani/Faris 1938: 46-47.

17 Grjaznevic 1994: 253.

8 Ibidem: 256.

39
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New research in archaeology and epigraphy of South Arabia and its neighbors

Les inscriptions inédites des VII*-VI¢ sié¢cles av. J.-C.

Nous donnons aux nouvelles inscriptions le sigle «Jabal Riyam 2006». Nous nous limitons
ici aux textes que 1’on peut dater, d’aprés la graphie et le contenu, des VII*-VI° siécles av. J.-C.
(«Jabal Riyam 2006-1 a 16»). Les autres inscriptions («Jabal Riyam 2006-17 a 26»), datant de
la deuxiéme moitié¢ du I millénaire av. J.-C. ou des trois premiers sic¢cles de 1’ére chrétienne,
feront 1’objet d’une publication ultérieure.

Les seize inscriptions que nous publions ici constituent un ensemble homogene.
A P’exception du Jabal Riyam 2006-16, elles sont toutes dédiées & Ta’lab, dieu tutélaire de
Sam‘T, et ont toutes une graphie comparable aux inscriptions du style B de J. Pirenne, que 1’on
peut dater aujourd’hui des VIIe-VI siécles av. J.-C. Comme toutes les inscriptions connues
provenant des sites des Hautes-Terres au nord de San‘a’, elles sont rédigées en langue sabée-
nne, langue vernaculaire du royaume de Sam‘T semble-t-il"’.

Jabal Riyam 2006-1 (fig. 4)

Les inscriptions Jabal Riyam 2006-1 et 2 forment un ensemble intéressant®, elles attestent
pour la premiére fois la présence d’un roi de SamT et évoquent une alliance entre les deux
royaumes de Saba’ et SamT.

Description

L’inscription de deux lignes est incompléte. Elle est gravée sur la tranche d’un bloc cal-
caire équarri. En face supérieure, le bloc est aplani et bordé d’un cadre lisse qui laisse penser
a une table a offrande. La partie gauche de la pierre manque. Sur la face inscrite, trois éclats
provoqués récemment par 1’impact d’outils — probablement lors de 1’extraction de la pierre au
cours d’un pillage récent du site —, empéchent la lecture du début de I’inscription. L’érosion de
la pierre a partiellement estompé la fin de la premicre ligne et le bas de la seconde sans que la
lecture n’en souffre.

Dimensions: L.: 109 cm; h.: 20 cm; h. moyenne des lettres: 9 cm.

La graphie de I’inscription, du style B1 de J. Pirenne, permet de dater I’inscription du début
du VII¢ siecle av. J.-C.

Transcription
1 [S'mh]s'm[]())[bn] Y()" mlk S'm‘y hqny [T’Ib ...b]-
2 S'mhwd’ w-b "hwt S'b° w-S'm"y

Traduction
1 [Sumhi]sami[‘] [fils] de Ya(f)'™, roi de SamT, a offert a [Ta’lab ... avec]
2 Sumhiiwada’ et avec la fraternité de Saba’ et Sam‘T.

Commentaire
L. 1, [S'mh]s'm[‘](/)[bn] Y(f)" mlk S'm‘y: le début de I’inscription comportant le nom
du souverain de Sam‘T est endommagé. On voit sur la photographie au début de la ligne un

' Robin 1996: col. 1131.
20 Ces deux textes ont déja été cités par J. Schiettecatte (2011: 256-258, fig. 123-124); ils ont également
fait I’objet d’une publication par M. Arbach a paraitre.
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espace d’une largeur de trois lettres correspondant a un éclat, suivi de deux lettres lisibles,
s’m, ainsi que les vestiges d’un cercle, ‘ayn ou waw, et de la barre de séparation ; cette
derniére serait suivie de la partie inférieure de la lettre 5. On s’attendrait a ce que le nom
manquant soit S‘mhwd’, invoqué au début de la deuxiéme ligne dans la formule de fraternité
entre Saba’ et Sam‘1. Cependant, vue la disposition des deux lettres encore visibles, s’m, qui
devraient étre au milieu du nom et non pas au début comme dans S’mhwd’, nous proposons a
titre d’hypothése de restituer le nom manquant en /S‘mh]s'm/‘]. Cet anthroponyme est déja
connu en sabéen (Ja 644/4-5; Ist 7630/8).

Quant au nom de son patronyme que nous restituons, Y(f)", on le rencontre souvent com-
me nom de construction et rarement comme nom d’homme (RES 4613).

Ce souverain de Sam*T, [S'mh]s'm[“](/)[bn] Y(f)", est attesté pour la premiére fois.

L1. 1-2, /b]-S'mhwd’: cet anthroponyme n’est pas attesté par ailleurs. Sa mention dans la
formule de fraternité entre Saba’ et Sam ‘T indique qu’il s’agit d’un personnage important, peut-
étre un des premiers souverains de Sam‘T, aieul de 1’auteur du texte.

w-b "hwt S'b° w-S'm‘y: formule de fraternité entre Saba’ et Sam‘T que 1’on retrouve dans
le texte Jabal Riyam 2006-2. Elle fait écho a celle de fraternité et d’alliance entre le royaume
de Saba’ et celui de Nashshan utilisée aux VIII®-VII® si¢cles av. J.-C. a la différence qu’ici,
il est question d’une fraternité entre deux royaumes placés sur un pied d’égalité (b-"hwt S’b’
w-S’m‘y) et non d’une fraternité avec le royaume allié, sa divinité tutélaire et son souverain
(b-"hwt "Imgh w-Krb’l (ou Yd’I) w-S'b’), telle qu’on I’observe dans les inscriptions du royaume
de Nashshan (as-Sawda’ 3, as-Sawda’ 5 et as-Sawda’ 89 A & B).

Jabal Riyam 2006-2 (fig. 5)

Description

Inscription de trois lignes gravée sur un bloc de pierre calcaire équarri remployé dans la
magonnerie de la mosquée d’Itwa. Le bloc a été inséré a I’envers dans la premiére assise du mur
de la mosquée, coté cour. La partie gauche de I’inscription est couverte d’enduit.

Dimensions: L.: 63 cm; h.: 19 cm; h. moyenne des lettres: 5 cm.

Comme le texte précédent, celui-ci est a dater du VII® siecle av. J.-C.

Transcription
1 S'mhyd* bn Qyl™ d-Hs?d" hqny [... ‘m]=
2 (s’)fq bnt-hw b-"ttr w-b *lmqh w-b T’())[b ...
3 b-]C)hwt S'b° w-S'm'y w-wd’ b-"dn T(’Ib)...

Traduction
1 Sumhiyada® fils de Qayl"™, celui de Hashid"™, a consacré a [... ‘Ammi=
2 shafaq sa fille. Avec ‘Athtar, Almaqgah et Ta’lab ...
3 Avec la frajternité de Saba’ et de Sam‘T. Et il s’est acquitté avec 1’autorité de Ta’lab...

Commentaire
L. 1, S'mhyd: cet anthroponyme rare est par ailleurs attest¢ dans une inscription

hadramawtique (MASH/79/0/5).
Oyl": nom d’homme également attesté dans le texte hadramawtique Ingrams 2.
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d-Hs?d™: 11 s’agit de la plus ancienne attestation de cette tribu (voir également ci-dessous
Jabal Riyam 2006-6, 11 et 15). Hashid apparait comme une composante de la confédération
tribale de Sam‘T au VII® siécle av. J.-C. Durant la deuxiéme moitié du I millénaire av. J.-C., a
I’époque des rois de Saba’, la confédération de SamT était composée des tribus Yursam, Yuhay-
bab et Madhnahan (Gr 193 et CIH 37). A I’époque des rois de Saba’ et de dhii-Raydan (I¢-ITI¢
siecles ap. J.-C.), les principaux groupes tribaux de Sam‘T étaient Hashid, Yursam et Humlan.
Enfin, durant la période himyarite (IV=-VI© siecles ap. J.-C.), Hashid formait avec Bakil une
vaste confédération tribale: dhi-Hamdan?!.

Ll 1-2, hgny [... ‘m](s?)fq bnt-hw: on peut restituer le début du nom de personne a la fin
de la premiére ligne soit en /‘m/(s?)fq, soit en [°b](s?)fq. Si la restitution de la premiére ligne
s’avére exacte, le dédicant aurait consacré au dieu Ta’lab sa fille [‘Ammi]shafaq, une pra-
tique déja observée a Sirwah (inscription Sirwah-04)*. Dans ’inscription Jabal Riyam 2006-
11 (cf. infra), ’auteur consacre également au dieu Ta’lab une femme et sa fille dont il a fait
I’acquisition. La consécration de personnes au service du temple et a la divinité était en usage
en Arabie du Sud, particuliérement durant la période ancienne (VIII*-VI¢ siécles av. J.-C.)?.

L. 2, b-‘ttr w-b ’Imgh w-b T’[Ib]: cette invocation divine est typiquement sabéenne, elle
commence par le dieu sudarabique supréme, ‘Athtar, suivi du dieu tutélaire de Saba’, Almaqah,
et se termine ici par le dieu de la tribu alliée avec Saba’, Ta’lab, la divinité tutélaire de SamT.
On retrouve une autre variante de cette invocation dans I’inscription suivante Jabal Riyam
2006-3: «... w-b ’Imgh w-b T’lb w-b dt Hmym w-...». Le fait que le dieu Ta’lab soit rajouté a
I’invocation divine sabéenne habituelle révele les liens étroits qu’entretenait la tribu de Sam‘T
avec la sphere sabéenne, des le VII® siecle av. J.-C.

L. 3, b-"hJwt §'b° w-S’m‘y: voir le commentaire de Jabal Riyam 2006-01.

w-wd’ b-"dn T(’lb): pour le sens de «s’acquitter d’une obligation», comparer a «wd’ b-"dn
Imghy (Ja 557)*.

Jabal Riyam 2006-3 (fig. 6)

Description
Inscription incompléte d’une seule ligne gravée sur la face latérale d’un bloc calcaire équarri.
La pierre est remployée comme jambage droit d’une porte dans une maison du village de Riyam.
La graphie de I’inscription est comparable au style B3 de J. Pirenne, que 1’on peut dater de
la fin du VII® siécle et du début du VI* siecle av. J.-C.

Transcription

1 ...] w-b’lmgh w-b T’lb w-b dt-Hmym w-/ ...

Traduction
1 ... et avec Almaqah, avec 1a’lab et avec dhat-Himyam et ...

2l Robin 1982; 1996.

2 Arbach 2005: 314-317.

3 Voir a titre d’exemple les dédicaces de personnes au dieu Almaqah (CIH 379; Gl 1128+1129); a
‘Athtar (Gl 1131+1132+1133; GI 1175+1130+1134); a dhat-Himyam (CIH 492 a 496; Fa 125); a Bash-
mum et Waddum (CIH 545); a Matabnatiyan (Haram 9, 11-14 et 20).

2 Beeston et al. 1982: 156-157.
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Jabal Riyam 2006-4 (fig. 7)

Description

L’inscription de quatre lignes est gravée sur une stéle en pierre calcaire remployée dans le
dallage d’une cour de maison du village de Riyam. La stéle n’est conservée qu’en partie su-
périeure. Elle présente un panneau lisse sur lequel figure ’inscription, entouré d’un cadre lisse
en relief. La partie supérieure de la stéle est ornée d’une frise de denticules surmontée d’un
bandeau lui-méme incisé de plusieurs cannelures horizontales.

Dimensions: 1.: 42 cm; h.: 51 cm; h. moyenne des lettres: 6 cm.

La graphie est du style B1 de J. Pirenne.

Transcription
1 Yhrd bn fyd hg=
2 ny T°()b w-rtd-hw
3 nfs’-hw w-wid-hw w-
4  gny-hw

Traduction
1 Yahrad fils d’Afyad a
2 offerta Ta’lab et il Lui a confié
3 sapersonne, sa progéniture et
4  ses biens.

Commentaire
L. 1, Yhrd : anthroponyme attesté pour la premicre fois en sudarabique.
’fvd: nom d’homme dont c’est également la premiére attestation.

Jabal Riyam 2006-5 (fig. 8)

Description

L’inscription de quatre lignes est gravée sur une stéle en pierre calcaire remployée dans le
dallage d’une cour de maison du village de Riyam. La stele est entiérement conservée mais la
premicre ligne de ’inscription est partiellement érodée. La stele présente un panneau lisse sur
lequel figure I’inscription, entouré d’un cadre lisse en relief. La partie supérieure de la stele
est ornée d’une frise de denticules surmontée d’un bandeau lui-méme incisé de plusieurs can-
nelures horizontales.

Dimensions: 1.: 41 cm; h.: 76 cm; h. moyenne des lettres: 5,5 cm.

La graphie est du style B1 de J. Pirenne.

Transcription
1 Mik"bn (.q)n (h)=
2 qny TCl)b w-rtd-
3 hwn(fs)-hw w-wi=
4  d-hw (w)-gny-(hw)
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Traduction
1  Malikan fils de ..qn a
2 offert a Ta’lab et il Lui a confié
3 sapersonne sa progéniture
4 et ses biens.

Commentaire
L.1, MIk*: nom d’homme bien connu dans 1’onomastique sudarabique.
(-.q)n: seule la lettre n est de lecture stire. Les autres lettres sont érodées et difficile a restituer.

Jabal Riyam 2006-6 (fig. 9)

Description

L’inscription de deux lignes est gravée sur une stéle en pierre calcaire déposée dans la cour d’une
maison du village de Riyam. La stéle est enticrement conservée. Sa base est simplement dégrossie et
était destinée a étre fichée dans le sol. La stéle présente un panneau rectangulaire lisse gravé d’une
inscription en partie supérieure. Le panneau est entouré d un cadre lisse en relief. La partie supérieure
de la stele est ornée d’une frise de denticules surmontée d’un bandeau lui-méme incisé de plusieurs
cannelures horizontales. La surface de la stele est érodée en partie droite et au centre, sous 1’inscription.

Dimensions: 1.: 40 cm; h.: 113 cm; h. moyenne des lettres: 5,5 cm.

Graphie de style B1 de J. Pirenne.

Transcription
1 Yhyt* bn Qyh” d-
2 Hs’d" hgny T’lb

Traduction
1 Yuhaythi® fils de Qayh™ dhii-
2 Hashid"™ a offert a Ta’lab.

Commentaire

L.1, Yhyt": comme le texte suivant, cet anthroponyme a la méme forme que le nom sabéen Yhyf*
(Gl 1724/1); il est attesté en sabéen dans I’inscription Gr 227/1 et en qatabanite dans Pi Rahab 1/1 et
Blaymire 3/2. L’auteur de cette inscription, Yuhaythi®, pourrait étre le pére de Yafa“1l fils de Yuhaythi‘,
I’auteur du texte Jabal Riyam 2006-7, comme le suggére la graphie similaire des deux textes.

Oyh™: nom d’homme attesté en sabéen dans Jabal Riyam 2006-15 et CIH 311.

Ll 1-2, d-Hsd™: voir le commentaire de Jabal Riyam 2006-2.

Jabal Riyam 2006-7 (fig. 10)
Description

L’inscription de deux lignes est gravée sur une stéle en pierre calcaire déposée dans la cour
d’une maison du village de Riyam. La stéle est entiérement conservée. Sa base est simplement

dégrossie et était destinée a étre fichée dans le sol. La stéle présente un panneau rectangulaire
lisse gravé d’une inscription en partie supérieure. Le panneau est entouré d’un cadre lisse en re-
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lief. La partie supérieure de la stele est ornée d’une frise de denticules surmontée d’un bandeau
lui-méme incisé de plusieurs cannelures horizontales.

Dimensions: 1.: 43 ¢cm; h.: 97 cm; h. moyenne des lettres: 7 cm.

Graphie de style B de J. Pirenne.

Transcription
1 Yf°lbnYhy=
2t hgny T’lb

Traduction
1 Yafa®il fils de Yuhay-
2 thi‘a offert a Ta’lab.

Commentaire
L. 1, Yf*I: nom d’homme par ailleurs attesté dans Haram 11/1.
L1 1-2, Yhyt": voir le commentaire de Jabal Riyam 2006-6.

Jabal Riyam 2006-8 (fig. 11)

Description

L’inscription de cinqg lignes est gravée sur une stéle en pierre calcaire déposée dans la cour
d’une maison du village de Riyam. La stéle est uniquement conservée dans sa partie haute. Elle
présente un panneau rectangulaire lisse gravé d’une inscription en partie supérieure. Le pan-
neau est entouré d’un cadre lisse en relief. La partie supéricure de la stéle est ornée d’une frise
de denticules surmontée d’un bandeau lui-méme incisé de plusieurs cannelures horizontales.

Dimensions: 1.: 49 cm; h.: 82 cm; h. moyenne des lettres: 7 cm.

Graphie du style B de J. Pirenne.

Transcription
1 Ygrbn Mdt=

2 trd-Yhs hgqny T=
3 lb w-rtd-hw nf=
4  s™-hw w-wld-hw w-g=
5 ny-hw
Traduction

1 Yagur fils de Ma‘ad‘ath-

2 tar dhu-Yahas a offert a Ta-
3 ’labetil Lui a confié sa
4  personne, sa progéniture et
5  ses biens.

Commentaire

L. 1, Ygr: cet anthroponyme apparait en sabéen comme patronyme (DhM 404) et épithéte
dans I’expression #tr Ygr (Ja 618).
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L1. 1-2, M dttr: premiére attestation de ce nom théophore. L’élément M‘d est en revanche
bien connu aussi bien dans 1’onomastique sudarabique qu’en safaitique ou lihyanite.

L. 2, d-Yhs: nom de lignage dont c’est la premicére attestation. En revanche, la forme Yhsn
est connue comme nom propre (ThUM 23).

Jabal Riyam 2006-9 (fig. 12)

Description

L’inscription de six lignes est gravée sur une stéle en pierre calcaire déposée dans la cour
d’une maison du village de Riyam. La stele semble compléte malgré I’absence a la base de la
partie simplement dégrossie destinée a étre fichée dans le sol. Elle présente un panneau rectan-
gulaire lisse gravé d’une inscription sur sa moitié supérieure. Le panneau est entouré d’un cadre
lisse en relief. La partie supérieure de la stele est ornée d’une frise de denticules surmontée
d’un bandeau lui-méme incisé de plusieurs cannelures horizontales. La surface et les bords de
la stele sont érodés rendant la lecture des 11. 4-5 difficile voire impossible.

Dimensions: 1.: 44,5 cm; h.: 85 cm; h. moyenne des lettres: 5 cm.

Graphie du style B de J. Pirenne.

Transcription
1 HrbnRt hgny T=

2 Ibywm f(d)y-hw s>m ()=

3 rd ()sly b-ts"t If™

4 rb™ 9000 ...

5  sUl-hwbn-(k)... [r]=

6 " k-fdy-hw T’lb
Traduction

1 Hirran fils de Rata® a offert a Ta’=

2 lab au jour ou il Lui a payé 1’achat du

3 terrain qu’il a acquis de neuf mille

4 unités 9000 ...

5 qu’il Luiademandé ... ... le

6  terrain, comme Ta’lab I’a acquitté.
Commentaire

L. 1, Hr": ce nom d’homme, également attesté dans Jabal Riyam 2006-15, apparait en
sabéen comme anthroponyme (BR Yanbuq 2), nom de plantation (MAFRAY-ad-Dimn 1)
et comme toponyme (CIH 407; CIH 608/2). Il apparait également en minéen comme nom
d’homme (RES 3376) et nom de clan (al-Jawf 04.34).

Rt nom d’homme déja attesté en sabéen (CIH 270; CIH 851); il est aussi nom de lignage
(CIH 270; RES 4940; MAFRAY-Hisaya 1; UAM 327). L’anthroponyme Rt‘ est également connu
en qatabanite (MuB 601; Ry 461; Ja 2940g) et en minéen (M 392A/12; Ja 2288; B.05.D.O 11, etc.).

LL 3-4, b-tst *If" rb™: le terme rb™ désigne une «mesure de capacité». La nature de cette unité
est ici inconnue en raison de la lacune a la fin de la ligne 4. Dans I’ inscription Haram 9, les 50 »b™ of-
ferts a une divinité sont tirés du produit d’une récolte (fi-); dans une inscription inédite de Baraqish,
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1600 rb™ de produits agricoles (f) sont également évoqués. Rb™ semblerait donc désigner une unité
de volume ou une unité de poids, s’appliquant le plus souvent a des produits agricoles.

Jabal Riyam 2006-10 (fig. 13)

Description

L’inscription de cinq lignes est gravée sur une stéle en pierre calcaire déposée dans la cour
d’une maison du village de Riyam. La stele est entierement conservée. Sa base est dégrossie
et était destinée a étre fichée dans le sol. La stele présente un panneau rectangulaire lisse gravé
d’une inscription en partie supérieure. Le panneau est entouré d’un cadre lisse en relief. La par-
tie supérieure de la stele est ornée d’une frise de denticules surmontée d’un bandeau lui-méme
incisé de plusieurs cannelures horizontales. La stele est bien conservée.

Dimensions: 1.: 43 cm; h.: env. 110 cm; h. moyenne des lettres: 5,5 cm.

Graphie du style B de J. Pirenne.

Transcription
1 ‘ms’fq bn ‘m=
2 tqlhgny T=
3 b w-rtd-hw n=
4 fs'-hw w-wld-h=
5 ww-gny-hw

Traduction
1 “Ammishafaq fils de “Ammi-

2 thaqal a offert a Ta’-

3 labetil Lui a confié sa

4  personne, sa progéniture

5 et ses biens.
Commentaire

L. 1, ‘ms?q: nom d’homme bien attesté en sudarabique.
Ll 1-2, ‘mtql : nom d’homme dont c’est la premiére attestation.

Jabal Riyam 2006-11 (fig. 14)

Description

L’inscription d’au moins dix lignes est gravée sur une stéle en pierre calcaire déposée dans
la cour d’une maison du village de Riyam. La stéle est partiellement préservée: la base manque
et la partie conservée est brisée en deux. Une cassure en diagonale parcourt la stéle entre les lig-
nes 4 et 7. La stéle présente un panneau rectangulaire lisse gravé sur toute la partie conservée.
Le texte se poursuivait plus bas. Le panneau est entouré d’un cadre lisse en relief. La partie
supérieure de la stéle est ornée d’une frise de denticules surmontée d’un bandeau lui-méme
incisé de plusieurs cannelures horizontales.

Dimensions: 1.: 56 cm; h.: 84 cm; h. moyenne des lettres: 6 cm.

Graphie du style B de J. Pirenne.
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Transcription
1 Mns?™ bn Dfr™ hgny T =
2 ’lb S*he" bnt Hmt® w-b=
3 nt-hdtfdy bn ‘m ‘myd=
4 “bn’mns'm‘ bn rn w-(f)=
5 It-hmy I-T’lb w-I-S'm "y
6  (Wrty S'm'y w-wld-hmy w-
7 (kr)b-hmy I-Hs’d" w-1-S'mh=
8  yf hrt Hs?d" w-wid-h wr=
9 hmd-"bhy d-rs’wt (°b)...
10 .../rn s'm(™)... ...

Traduction
1 Mansha™™ fils de Dafr'™ a consacré a Ta-
2 ’lab Shakht'", fille de Hamta“ et sa
3 fille qu’il a payée a ‘“Ammiyada-
4 “fils de Amansami‘, de rn (?) et
5 leur concession pour Ta’lab et Sam‘T,
6  ainsi que les deux femmes libres de Sam‘T, leurs progénitures
7 et leur di (?) pour Hashid"™, et pour Sumhi-
8  yafa® la femme libre de Hashid"™ et sa progéniture. Au
9  mois d’Abh, sous la prétrise d’Abr...
10 ...rn témoins... ...

Commentaire philologique

L. 1, Mns*™: nom d’homme dont c’est la premiére attestation. En revanche, le substantif
mns?’, de la racine NS?’, est bien connu en sabéen dans le sens de «opération militaire ; assem-
blée, rassemblement tribal» (RES 3945/1, 14).

Dfy": cet anthroponyme est attesté pour la premiere fois en sudarabique; on le retrouve en
safaitique et en thamoudéen. La racine DFR est bien connue en sudarabique.

L. 2, $?h": nom de femme dont c’est la premicre attestation.

Hmt*: nom d’homme déja attesté dans CIH 356/1.

L. 4, mns'm*: 1’élément ’mn est bien connu dans I’onomastique sudarabique; quant a
I’élément divin S'm ", il était vénéré dans le Jawf inférieur, a Jidfir ibn Munaykhir ot un temple
lui était consacré, et sur les Hautes-Terres dans la région de Rayda®.

L1 4-5, bn °rn w-(f)It-hmy: on ne saurait dire ici avec exactitude si le terme “7n est un nom
propre d’homme, de famille, un toponyme ou un substantif. Le contexte suggere un sens lié¢ aux
transactions dont 1’inscription fait 1’objet. Si on accepte la lecture d’une autre inscription prov-
enant de Riyam, CIH 338/7: w-yw[m] tqdm b-"rn dt Z(b)[y"] w-hlq" Yrt* «au jour ou il a dirigé
a ’rn celle du (sanctuaire) Zabyan et du champ de Yarta‘y, au lieu de b7 «puits», ‘rn serait un
nom féminin désignant une partie ou un lieu dépendant du temple (?).

I-T°Ib w-1 S'm‘y: 1a consécration d’achat de la femme et de sa fille, ainsi que leur réglement
ont été réalisés pour Ta’lab, symbole de I’autorité divine supréme, et pour Sam‘1, symbole de

% Robin 1996.
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1”autorité politique et administrative de la tribu de SamT liée par le culte de Ta’lab. Voir égale-
ment ci-dessous Jabal Riyam 2006-15. Comme Almagah pour Saba’, ‘Amm pour Qataban et
Siyan pour le Hadramawt, Ta’lab était le symbole du royaume de Sam‘T.

L. 6, (kr)b-hmy: la lecture de ce mot est incertaine a cause de la cassure de la stéle. Le sub-
stantif krb est bien attesté en sudarabique dans le sens d’«obligation; offrande».

L. 7, I-Hs?d™: il est a noter que Hashid est mis ici sur le méme plan que Sam 7. Dans ce cas,
dht-Hashid, par ailleurs mentionné dans les inscriptions Jabal Riyam 2006-2, 6 et 15, serait le
nom d’une tribu qui, fédérée a celle de Sam T, constituait le noyau du royaume de SamT. Une
telle construction politique s’observe un si¢cle plus tard dans le royaume de Ma ‘in, ou les deux
tribus de Ma ‘in et dhii-Yathill forment le coeur du royaume, et ou seule I’'une d’entre elles donne
son nom au royaume.

L. 8, wld-h: le pronom suffixe du féminin singulier revoie a hrt Hs’d" «la femme libre de
Hashid».

L. 9, d-’bhy d-rs®wt: ’acte notifiant les transactions dont I’inscription fait I’objet est daté du
mois d’Abhi, correspondant au mois de juillet, sous la prétrise de S’m... Le mois sabéen Abhi
était le mois de pélerinage au dieu Almaqgah dans son temple Awam de Ma’rib.

L. 10, s'm(*™)...: des lettres ‘ayn et mim, il ne reste que des vestiges. La restitution se fonde
sur le contexte (cf. Jabal Riyam 2006-15/9, 11).

Commentaire général

Cette inscription est un document juridique notifiant la consécration et 1’achat d’une femme
et sa fille que I’auteur a payées a ‘Ammiyada‘ fils de Amansami‘. On ne saurait dire s’il s’agit ici
du versement d’une dote pour avoir la femme et sa fille ou s’il s’agit de I’achat d’esclaves, comme
on en trouve un exemple dans Sirwah-04, ou ’auteur « a vendu et consacré sa fille, née de son
esclave qu’il a achetée »*. L’inscription rapporte également 1’acquisition des deux femmes libres
de Sam‘T ainsi qu’une autre femme libre de Hashid pour le compte de Sumhiiyafa“.

Jabal Riyam 2006-12 (fig. 15)

Description

Inscription fragmentaire dont seules les trois derniéres lignes sont préservées et qui en
comptait vraisemblablement cinq a I’origine. Elle est gravée sur une stéle en pierre calcaire
déposée dans la cour d’une maison du village de Riyam. La stele n’est préservée qu’en partie
inférieure. Le panneau lisse sur lequel le texte est gravé est bordé a droite et a gauche d’un ban-
deau lisse en relief. Il est vraisemblable que, tout comme les autres stéles, la partie supérieure
de la stele était a I’origine ornée d’une frise de denticules surmontée d’un bandeau incisé¢ de
cannelures horizontales.

Dimensions: 1.: 40 cm; h.: 34 cm; h. moyenne des lettres: 5 cm.

Graphie du style B de J. Pirenne.

Transcription

26 Arbach 2005: 314-317.
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3 ny T’lb w-rtd-hw
4 nfs’-hw w-wild-hw w-

5  gny-hw
Traduction

)

2 [a]

3 offert a Ta’lab et il Lui a confié
4 sapersonne, sa progéniture et
5  ses biens.

Jabal Riyam 2006-13 (fig. 16)

Description

Inscription fragmentaire dont seules les trois premiéres lignes sont particllement préservé-
es. Elle est gravée sur une stéle en pierre calcaire déposée dans la cour d’une maison du village
de Riyam. La stéle n’est préservée qu’en partie supérieure droite. Le panneau lisse sur lequel le
texte est gravé est bordé a droite et au-dessus d’un bandeau lisse en relief. Les nombreuses cas-
sures et 1’érosion rendent la lecture de ’inscription difficile voire ponctuellement impossible.

Dimensions: 1.: 49 cm; h.: 28 cm; h. moyenne des lettres: 5 cm.

Graphie du style B de J. Pirenne.

Transcription
1 Lhy'tt bn “bd(")[hqny]
2 T’lbywm sdq bn °(b)‘l
3 Wab()dt- ... =

Traduction
1 Luhay‘athat fils de ‘Abd"" [... a offert a]
Ta’lab, au jour ou il s’est acquitté des possessions

2
3 0)gb()drt ... ...
4

Commentaire

L. 3, (»)q’b(.): on voit sur la photo la trace d’une lettre, difficile a déchiffrer, entre la lettre b et la
barre de séparation. Si notre lecture de la fin de la deuxiéme ligne s’avére exacte, (v)q’b(.) serait un
nom propre désignant soit le propriétaire soit le nom de concessions dont I’auteur s’est acquitté (?).

Jabal Riyam 2006-14 (fig. 17)
Description
Fragment de dalle calcaire brisée sur ses quatre cotés, a I’origine mise en forme et aplanie

sur sa face antérieure. Celle-ci est gravée d’une inscription dont 10 lignes subsistent ici.
L’érosion de surface en rend la lecture difficile.
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Dimensions: 1.: 43 cm; h.: 45 cm; h. moyenne des lettres: 4,5 cm.
Graphie du style B3 de J. Pirenne, que 1’on peut dater de la fin du VII*-début du VI¢ siécle av. J.-C.

Transcription
1 ..JTib/..
2 ... Jwld-h d-widt w-d-tld(n)/ ...
3 L Jww-Q)Wrr (Wrr S'my/...
4  JC)b’ns' [...]htm]...
5 msfg (w-d)[...]@tm [ ...]hy]...
6 ..]rd" ()m@()" y[...
7 L Jw-d-s*(r)[...]nqny b(n) [...
8 ...
9
10
Traduction
1 ...Talab...
2 .. son fils qu’elle a engendré¢ et celui qu’elle engendra ...
3 .. et ... les hommes libres de SamT ...
4 ...(A)branas ... acultivé ...
5 .. (‘Ammi)shafaq .... ...
6 .. un territoire ...
7 .. et la dime de ce qu’il possede ...
Commentaire

La difficulté de lecture et les lacunes compliquent toute tentative de traduction.
Jabal Riyam 2006-15 (fig. 18)

Description

L’inscription de douze lignes est gravée sur une stele en pierre calcaire déposée dans
la cour d’une maison du village de Riyam. La stéle est entierement conservée a 1’exception
de I’angle inférieur droit, brisé. Sa base est grossiérement aplanie et correspond a la partie
fichée dans le sol. La stele présente un panneau rectangulaire lisse gravé d’une inscription
sur la quasi-totalité de la hauteur. Le panneau est entouré d’un cadre lisse en relief et, au
sommet, d’une frise de denticules.

Deux caractéristiques la distinguent des autres stéles: 1’absence de cannelures horizontales
au sommet; I’usage du boustrophédon pour rédiger le texte.

Dimensions: 1.: 72 ¢cm; h.: 100 cm; h. moyenne des lettres: 5 cm.

Graphie du style B2-3 de J. Pirenne, datée vers la fin du VII*-début du VI¢ siécle av. J.-C.

Transcription
1 Syh" bn Dhb™ hgny T’lb m=

2 s%nd" ywm tfdy bn ‘m ’lkrb
3 bn Hr" w-bn ‘m S?bmhmw bn B=
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ws2‘m w-yfltw “lkrb w-S*bmhm=
w I-T°lb w-1-S'm‘y b-slt m™ r=
b™ 300 w-sdq Syh" fdy-hw [-’I=
krb w-1-S*bmhmw w-kwnt dt flt=
" ywm wd’ Krb’l 'd ‘r* ’lw

9 w-kwn s'm"fitt "lkrb Qyh™ b=
10 n Th%krb w-M‘ds'm* bn Hdrr d-
11 Hs%d" w-s'm* fltt S’bmhmw Dr=
12 " bn ’lkrb w-"1'z bn Hmd"

e IEN B LV NN

Traduction
1 Sayhan fils Dhahb"™ a offert a Ta’lab cette
inscription au jour ou il a payé¢ a Ilikarib
fils de Hirran et a Shibamhumi fils de Ba-
wash‘amm. Ilikarib et Shibamhumi concédent
pour Ta’lab et Sam‘T trois cents
unités — 300 — et Sayhan a confirmé son acquittement pour Ili-
karib et Shibamhumii et cette concession eut lieu
au jour ou Karib’l s’est acquitté sur le mont Alaw.
9  Témoins de la concession d’Ilikarib : Qayhum fils
10 de Tubba‘karib et Ma‘disami® fils de Hadrar dha-
11 Hashid"™. Témoins de la concession de Shibamhumii : Dhar-
12 ’an fils d’Ilikarib et Ili‘azz fils de Hamdan.

[e<BEN Be NNV, I NS I (S

Commentaire philologique

L. 1, Syh™ nom d’homme qui apparait également a la ligne 6; il est déja attesté en sabéen
comme nom ethnique dans CIH 605bis/3.

Dhb™: nom d’homme déja connu en hadramawtique (RF-Alim 1); en sabéen, il est attesté
comme nom de temple de la divinité dhat-Ba‘dan (RES 3943/4) et toponyme (CIH 660+587/4).

L. 2, ’lkrb: nom d’homme bien attesté en sudarabique; il apparait également aux lignes
6-7,9 et 12.

tfdy: premiére attestation de la 5% forme (¢/"/) du verbe fdy, conjugué a la 3%™ personne
masculin singulier. Le verbe fdy est attesté dans le sens de «verser de I’argent; s’acquitter d’une
dette; acquérir une terre en ’achetant a qqn». L’auteur semble avoir réalisé deux transactions:
avec Ilikarib fils de Hirran et avec Shibamhumi fils de Bawash‘amm.

L. 3, Hr": nom d’homme; voir Jabal Riyam 2006-9.

S?bmhmw: nom d’homme; il apparait également aux lignes 4, 7 et 11. Cet anthroponyme
est connu comme nom de lignage dans Oost. Inst. 14.

Ll 3-4, Bws?‘m: anthroponyme déja attesté dans une inscription gatabanite (Ja 2501).

L. 5, I-T’lb w-S'm‘y: comme dans Jabal Riyam 11/5, I’auteur du texte évoque les autorités
suprémes, a savoir Ta’lab et Sam‘T, la divinité tutélaire et le royaume, pour lesquels les trans-
actions ont été effectuées.

L. 5-6, %t m™ rb™: «300 unitésy». Voir ci-dessus Jabal Riyam 2006-9/4.

L. 8, ywm wd’ Krb’l ‘d ‘r* ’lw: «le jour ou Karib’1l s’est acquitté sur le mont Alaw». On
ne saurait établir avec exactitude 1’identification de ce Karib’il. Il s’agit vraisemblablement
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d’un souverain de Saba’ régnant vers les VIIe-VI¢ siécles av. J.-C., qui se rend en pélerinage
sur le mont Alaw. Parmi les souverains sabéens ayant régné vers le VI¢ siécle av. J.-C. figure
Karib’il Watar fils de Yatha“amar, roi de Saba’ (RES 3951). L’identification de Karib’1l,
mentionné ici, avec ce souverain sabéen n’est pas exclue. Plusieurs inscriptions sabéennes
mentionnent un sanctuaire d’Almagah nommé Awam sur le mont Alaw, I’actuel Jabal Law,
non loin de Shibam-Kawkaban, au nord-ouest de San‘a’, dans la seconde moitié du I mil-
Iénaire av. J.-C. (CIH 74/4, CIH 80/10, CIH 126/3, 6) et au début de I’ére chrétienne (CIAS
39.11/0 3 n® 6)?". Si cette identification s’avére exacte, les auteurs du texte se seraient référés
a un événement important auquel assista le souverain sabéen.

L1. 9-10, w-kwn s'm* fitt *lkrb Qyh™ bn Th‘krb w-M ‘ds'm* bn Hdrr: I’acte de concession de
la premiere transaction que I’auteur du texte a effectué fut notifié en présence des deux témoins:
Qayhum fils de Tubba‘karib et Ma“‘disami fils de Hadrar.

QOyh™: cet anthroponyme est également attesté dans Jabal Riyam 2006-6.

L. 10, 76 krb: nom d’homme bien attesté en sudarabique.

M‘ds'm*: nom d’homme déja attesté dans une inscription provenant de Riyam (Gr 217).

Hdrr: nom d’homme dont ¢’est la premiére attestation.

L1 10-11, d-Hs?d": voir le commentaire de Jabal Riyam 2006-2.

L1 11-12, Dr™: cet anthroponyme est bien connu en qatabanite; en sabéen, il était jusqu’a
présent attesté comme toponyme (RES 3911/3).

L. 12, Hmd": nom d’homme, comme dans CIH 2/14, CIH 312, CIH 315/5, etc. 1l se dis-
tingue de Hmd" (dht-Hamdan, bant Hamdan) qui formait, a I’époque himyarite (IVe-VI® si¢-
cles ap. J.-C.) une vaste confédération constituée des tribus Hashid et Bakil (CIH 448/8, CIH
541/85, Ja 547/3, etc.).

Commentaire générale

Cette inscription, comme Jabal Riyam 2006-11, est un acte de concession dont I’auteur du
texte s’est acquitté avec 1’approbation de Ta’lab, le dieu tutélaire de SamT, et avec 1’aval de la
tribu/royaume de Sam‘T. L’acte d’acquisition a été notifié en présence des deux témoins mascu-
lins pour chaque vente, une situation par ailleurs observée a Yathill (Y.90.DA 1 et 2)*. Comme
nous I’avons déja remarqué®, la régle générale pour valider un acte de transaction — achat/ven-
te, concession de terrain, etc. — dans 1’ Arabie du Sud préislamique veut que deux témoins hom-
mes soient présents. Cette tradition juridique s’est perpétuée dans le monde arabo-musulman.

Jabal Riyam 2006-16 (fig. 19)

Description

L’inscription d’une ligne et demie est gravée sur une dalle calcaire remployée dans le
pavage d’une cour de maison du village de Riyam. La dalle est grossi¢rement aplanie et
I’inscription gravée de maniére peu réguliére. Aucun décor n’est visible.

Dimensions: 1.: 59 ¢cm; h.: env. 50 cm; h. moyenne des lettres: 5,5 cm.

Graphie irréguliére rappelant le style B de J. Pirenne.

27" Robin 1982: 50.
2 Gnoli, Robin 1992.
2 Arbach 2005.
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Transcription
1 Gzw" w-‘lhmw w-"bkr[b]
2 L)™
Traduction
1 Ghazw'™ et ‘Alhumi et Abikari[b]
2 La(b)u’an
Commentaire

L. 1, Gzw™: cet anthroponyme est déja attesté en sabéen comme nom de femme (CIH 715).

‘IThmw: nom d’homme bien connu en sabéen (CIH 549/1, CIH 379) et en hadramawtique
(RES 4275; SOYCE 2568).

"bkr[b]: 1l est tentant de lire "bkr «les premiers-nés» mais le contexte ne s’y préte pas. Il
est donc vraisemblable que le graveur ait oublié la lettre «b», @ moins que I’inscription soit
incompléte a gauche. L’anthroponyme ’bkrb est bien connu dans 1’onomastique sudarabique.

L. 2, L(b): la lecture de la lettre «b» n’est pas sire; elle peut également étre lue «s’». Le
nom de Lb™ a été porté par un souverain de Nashshan.

Discussion

Le sanctuaire de Ta’lab sur le Jabal Riyam

En tant que divinité tutélaire du royaume puis de la fédération de tribu de SamT, Ta’lab
était vénéré dans un grand nombre de sanctuaires®. Le principal d’entre eux, par le nombre
d’inscriptions qui I’évoque, était celui localisé au sommet du Jabal Riyam. Il nous importe ici
de voir la maniére par laquelle le sanctuaire dont nous avons décrit les vestiges précédemment
fut nommé dans les inscriptions.

Parmi les 16 inscriptions publiées ici, 11 sont des stéles présentant toutes la méme forme
et le méme décor. Cette homogénéité semble confirmer 1’hypothése d’une méme provenance,
telle que le rapportent les habitants du village: le temple pillé en bordure du village. Dans tous
ces textes des VIIe-VI¢ siécles av. J.-C., le sanctuaire est consacré a la divinité Ta’lab. La di-
vinité ne porte ni épithéte, ni qualificatif. Aucun nom de sanctuaire n’est précisé.

Si I’on considére toutes les inscriptions du Jabal Riyam et de ses environs immédiats, la
remarque précédente vaut jusqu’a la fin du I millénaire av. J.-C.3.

A partir du tournant de I’ére chrétienne et de maniére systématique jusqu’au III° siécle,
le dieu Ta’lab est, dans son sanctuaire du Jabal Riyam, tant6t qualifié de «maitre de Tur‘at»
(b°1 Tr't)*, tantdt de «maitre de Rahbany (b7 Rhb")**. On pourrait faire I’hypothése de deux
sanctuaires distincts. Elle est peu probable. D’apres les trois inscriptions qui mentionnent en-
semble Tur‘at et Rahban, il semble plutét qu’il faille voir dans Tur‘at le nom de la montagne

30 Pour les lieux de culte de Ta’lab, voir Robin 1982: 62.

31 Pour les VII*-VI¢ si¢cles av. J.-C., aucun épithéte ou nom de temple n’est associé a Ta’lab dans
les inscriptions Gr 221, Gr 234, Gr 239, CIH 309; pour les Ve-III¢ siécles dans les inscriptions CIH
318 et Gr 218.

32 Inscriptions A-20-888; CIH 2; CIH 184; CIH 284; CIH 306; CIH 308; CIH 312; CIH 315; CIH 333;
CIH 334; CIH 335; CIH 338; CIH 340; Gr 180; Gr 183; Gr 188; Gr 194; Gr 211.

33 Inscriptions CIH 338; CIH 350; CIH 351; Gl 1219; Gl 1229; Gr 204; Gr 236.
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sur laquelle est établi le sanctuaire de Ta’lab et dans Rahban, le nom du sanctuaire lui-méme car
lorsque précision est faite, Rahban est décrit comme un édifice (mhrm ou srh”) et Tur‘at comme
un toponyme précédé de b-:

- CIH 338 mentionne successivement «Ta’lab maitre de Tur‘at» (1. 1 — 7°lb bl Tr%), «la con-
struction du sanctuaire Rahbany (1. 3 — w-mhy sri” Rhb") puis «Ta’lab a Tur‘aty (1. 4 — T°Ib b-Tr %),

- Gr 204/1-3 mentionne Ta’lab Riyam a Tur‘at puis Ta’lab Riyam maitre de Rahban (...
T°lb Rylm™ b-Tr‘t hgnyt T°lb Rym™ bl R[h]b"...);

- CIH 351 mentionne enfin Ta’lab Riyam dans son temple de Rahban ((7)’lb Rym™ ‘dy [mh)]
O(@r)m" d-Rhb").

Tur‘at est par ailleurs explicitement qualifi¢ de montagne (7") dans 1’inscription Gr 200/2.

Si plusieurs inscriptions dédiées a Ta’lab dans son sanctuaire du Jabal Riyam peuvent,
par leur graphie, dater des IIe-III° si¢cles de I’¢re chrétienne, seules trois d’entre elles sont
clairement datées du III°¢ siécle et plus précisément du début de ce siccle, sous le régne de
‘Alhan Nahfan roi de Saba’ (CIH 308, CIH 312 & CIH 350). Ce nombre d’inscriptions est
donc particuliérement peu élevé comparé a celui des deux siccles précédents. Or cette période
correspond a I’arrivée successive sur le trone de Saba’ de trois gayls de la tribu de SamT (tiers
de Hashid"™): Yarim Ayman, ‘Alhan Nahfan puis Sha‘r Awtar. On peut formuler I’hypothése
que la diminution sensible du nombre de dédicaces a Ta’lab au cours du III° siécle a pu étre
la conséquence d’une désaffection du culte de Ta’lab de la part de ces anciens gayls de Sam‘T
devenus roi de Saba’, et dans leur sillage d’une partie de leur tribu d’origine, privilégiant alors
le culte d’Almagqah, divinité tutélaire de Saba’.

Nous observons également que toutes les personnes originaires des tribus de Sam‘T qui
faisaient une dédicace a Almagah dans son temple de Ma’rib mentionnent leur divinité tutélaire
Ta’lab jusqu’a la fin du II° siécle. A partir du III siécle, elles cessent de le faire.

Le royaume de Sam‘t (VII-1V* siecles av. J.-C.)

Au début du VII¢ siécle av. J.-C., I’Arabie du Sud apparait morcelée entre de nombreux
petits royaumes (fig. 20), ce dont témoignent les deux inscriptions sabéennes DAI-Sirwah
2005-50 et RES 3945%. Les nouvelles inscriptions Jabal Riyam 2006-1 et 2 montrent que le
royaume de Sam'T faisait dés cette époque partie de cette constellation. Il voisinait alors celui
de Ma’dhin (YM 8872)%, au sud, et de Saba’, au nord-est et a I’est. Avant la découverte de ces
textes, rien ne permettait de faire remonter I’existence de ce royaume avant les IVe-II1° siécles
av. J.-C., date a laquelle Sam‘T est mentionné comme royaume indépendant centré sur la ville
de Hadagan (CIH 37)*.

Ce royaume apparait a la fois indépendant et étroitement 1ié a celui de Saba’. Les liens
étroits entretenus avec Saba’ transparaissent a différents niveaux:

1) Usage de la langue sabéenne dans les inscriptions;

2) Mention d’une «fraternité de Saba’ et de Sam‘1» (Jabal Riyam 2006-1 & 2);

3) Association des divinités sabéennes Almagah et dhat-Himyam a la divinité de Sam,
Ta’lab, dans les invocations d’inscriptions (Jabal Riyam 2006-3 et vers les Ve-111¢ siécles av. J.-C.:
Gr 116, Gr 130), ou a la seule divinité sabéenne Almaqah (Jabal Riyam 2006-2, Gr 226, Gr 233);

3 Robin 1996; Nebes 2007: 25-33.
35 Bafaqih 1988: 20-29; Robin 2003.
3¢ Sur la ville antique de Hadaqan: Schiettecatte 2011: 254-258 et références citées.
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4) Mention du mois sabéen d’Abhi (d-’bhy) dans les inscriptions Jabal Riyam 2006-11 et
possible utilisation du calendrier sabéen a cette haute époque’’;

5) Mention vers le VI siécle av. J.-C. du pélerinage du roi sabéen Karib’1l dans le tem-
ple d’Almagah sur le Jabal Law en tant que référence chronologique datant I’inscription Jabal
Riyam 2006-15;

6) Mention vraisemblable de mukarribs sabéens dans I’invocation finale du texte Gr 146,
provenant de Hadaqan et daté du début du VII® siecle av. J.-C. (b-Krb’l w-b Dmrkr[b), ainsi
que dans le texte Gr 226, provenant d’Itwa et daté du VI¢ siécle av. J.-C. (b-Yt “mr w-Y[d*’]);

7) Des habitants de la ville de Hadaqan, capitale vraisemblable du royaume de Sam‘T*,
se joignent a ceux de la capitale sabéenne Ma’rib dans I’entreprise de fondation de colonies
sudarabiques en Ethiopie, sur le site de Matara pour les premiers (RIEth 55 & 56), de Melazo
et Yeha pour les seconds (RIEth 26, 27, 30 & 39).

Les marques de I’indépendance du royaume de Sam‘T sont:

1) Des dirigeants qui portent le titre de roi (m/k) (Jabal Riyam 2006-1 et, trois si¢cles plus
tard, CIH 37).

2) Un panthéon tribal qui lui est propre, dominé par la divinité Ta’lab, a qui sont adressées
toutes les dédicaces publiées ici. Cette divinité demeure la divinité majeure des tribus fédérées
de Sam‘T jusqu’au III°¢ siécle de I’ére chrétienne.

3) Un systeme d’éponyme qui lui est propre, fondé sur I’exercice d’une prétrise (Jabal
Riyam 2006-11).

L’indépendance du royaume de Sam‘T dura au moins du VII® au I'V¢ siecles av. J.-C. Au
cours de ces quatre si¢cles, les regnes qui peuvent étre restitués sont:

VI s. av. J.-C.: Sumhiiwada’ (?): apparait dans la formule de fraternité «... avec Sumhawada’
et avec la fraternité de Saba’ et Sam> (/b/-S'mhwd’ w-b "hwt S'b” w-S'm‘y) (Jabal Riyam 2006-1/2).

VIIes. av. J.-C.: [Sumhii]sami[ ] [fils] de Ya(f")'™ roi de Sam‘T (Jabal Riyam 2006-1/1).

Ve-IVe s, av. J.-C.: Sumhii’afaq fils de Sumhiiyafa® roi de Sam‘T; ce souverain est men-
tionné dans I’inscription CIH 37/3, datée vers le Ve-IVe s. av. J.-C., comme aieul de ’auteur du
texte, lui-méme roi de Sam'T.

VE-IVE s. av. J.-C.: IIi‘azz (?): I’invocation finale de I’inscription Gr 116 (v. VE-III® s. av.
J.-C.) comporte la mention «par ‘Athtar et Almaqah et dhat-Himyam et Ta’lab et Ili*azz leur
seigneur» (b-ttr w-"lmgh © w-dt-Hmym w-T’lb w-"l'z mr’-h"my). Nous faisons ’hypothése
qu’lli‘azz pourrait étre un roi de Sam‘T.

IVes. av. J.-C.: Yah‘an Dhubiyan fils de Yasma“1l fils de Sumhiikarib roi de Sam‘T (CIH 37/1).

On pourrait s’étonner de I’absence de mention de Sam‘T dans I’inscription RES 3945, qui
rapporte les hauts faits de Karib’il Watar mukarrib de Saba’ au VII® si¢cle av. J.-C., et men-
tionne la plupart des royaumes sudarabiques contemporains. Ceci ne signifie pas I’inexistence
du royaume de Sam‘T pour autant. Rappelons que le royaume de Ma‘in n’apparait pas non plus
dans ce long texte alors qu’il existait dés cette époque®.

Si I’origine du royaume de Sam‘T ne peut étre déterminée, il est possible en revanche qu’il
ait perdu son indépendance vers le IV siécle av. J.-C.

3711 semble toutefois qu’au début de 1’¢ére chrétienne, les tribus de SamT faisaient usage d’un autre

calendrier qui leur était propre: Robin 1981: 49 et 52.
3% Schiettecatte 2011: 254-258.
3 Arbach 2011: 201-214.
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En effet, un certain Sumht’afak fils de Yuha'an gay/ de SamT est mentionné dans
I’inscription RES 4624/6, vers le IVE-III® siécle av. J.-C. En admettant qu’il s’agisse du fils de
Yah‘an Dhubyan roi de Sam‘T (CIH 37)*, nous pouvons faire I’hypothése d’un abandon du
titre de roi (mlk) au profit de celui de gay! et d’une vassalisation plus forte vis-a-vis du pou-
voir sabéen. Dans cette méme inscription, I’auteur mobilise ses hommes pour partir en cam-
pagne militaire aux c6tés du souverain sabéen Karib’1l (vraisemblablement Karib’1l Watar roi
de Saba’ mentionné dans CIH 37). Deux autres inscriptions provenant du territoire de Sam‘T,
datant des environs des IVe-III¢ siecles av. J.-C. (Gr 125 et Gr 218), confortent cette hypothese.
Les auteurs du premier texte se définissent comme «sujets de Yatha“”amar [Watar]» ; celui du
second texte participe aux cotés du méme souverain sabéen, Yatha”amar Watar, a une cam-
pagne militaire «contre I’armée de Ya[da“ab], dans Wanab, la ville de Qataban». Cette cam-
pagne militaire menée par Saba’ contre Qataban serait a mettre en relation avec celle évoquée
dans une inscription qatabanite (MuB 673), datée du régne de Yada“ab Dhubyan Yuhan‘im fils
de Shahr Ghaylan mukarrib de Qataban, datée vers le I'V® siecle av. J.-C.*!

Autre signe de cette vassalisation, 1’inscription RES 4176 mentionne 1’obligation pour les
gens de Sam‘T d’effectuer le pélerinage annuel d’Almaqah a Ma’rib. L’inscription daterait du
I1I° siécle av. J.-C.#

Le titre de gayl n’est pas nouveau dans la région de Sam‘T. CIH 37/5-6 mentionne par ex-
emple ‘Ammishafaq fils de Sarw"™ gay/ de Yursam ainsi que les gayls de Yuhaybab, oncles du
roi, Yursam et Yuhaybab étant deux des tribus du royaume de Sam‘1. Deux si¢cles auparavant,
CIH 309 mentionnait une personne qui avait la charge de la tribu Yursam (gdm s?‘b-hw Yr®s'm)
et qui, s’il ne se définit pas explicitement comme tel, s’apparente fortement & un gayl.

La nouveauté réside toutefois dans le fait que désormais, ce n’est plus le dirigeant d’une
des tribus de Sam‘T qui porte le titre de gay/ mais celui de toute la fédération des tribus de
Sam‘T. C’est également a cette méme période que I’on voit apparaitre des gayls dans le royaume
de Qataban, sur les Hautes-Terres méridionales®. Le titre semble se généraliser a I’ensemble de
la région des hauts-plateaux.

A partir du tournant de I’ére chrétienne, la fédération de tribu de Sam ‘T fut divisée en trois
entités, chacune dirigée par un gay!:

- les gayls de la tribu de Sam‘T tiers de Humlan, issus du lignage de Bata“;

- les gayls de la tribu de Sam*T tiers de Hashid"™, issus du lignage de Hamdan;

- les gayls de la tribu de Sam‘T tiers de Hagar'™, issus du lignage de Sukhaym®™™.

La publication a venir de dix textes inédits de la fin du [* millénaire av. J.-C. et du début de
I’ére chrétienne nous offrira I’occasion d’y revenir plus en détail.

4 von Wissmann 1964: 277.

41" Pour la chronologie des souverains de Qataban, voir Arbach 2006: 115-134.
# Robin 1996: col. 1158.

# Voir tout récemment Robin 2006: 283-285; Gajda et al. 2009: 168-170.
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Fig. 1. Image satellite du Jabal Riyam et localisation des principaux vestiges
(© 2012 DigitalGlobe © 2012 Google)

Fig. 2. Vue des ruines pillées du temple de Ta’lab Riyam sur le Jabal Riyam (cliché J. Schiettecatte)
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Fig. 3. Eléments de décor architectural issus du pillage du temple de Ta’lab Riyam sur le Jabal Riyam
(cliché J. Schiettecatte)
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Fig. 6. Inscription Jabal Riyam 2006-3 (cliché J. Schiettecatte)
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Fig. 8. Inscription Jabal Riyam 2006-5 (cliché J. Schiettecatte)
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Fig. 9. Inscription Jabal Riyam 2006-6 Fig. 10. Inscription Jabal Riyam 2006-7 (cliché J.
(cliché J. Schiettecatte) Schiettecatte)
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Fig. 11. Inscription Jabal Riyam 2006-8 (cliché J. Fig. 12. Inscription Jabal Riyam 2006-9 (cliché
Schiettecatte) J. Schiettecatte)
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Fig. 14. Inscription Jabal Riyam 2006-11 (cliché J. Schiettecatte)
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Fig. 16. Inscription Jabal Riyam 2006-13 (cliché J. Schiettecatte)
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Fig. 18. Inscription Jabal Riyam 2006-15 (cliché J. Schiettecatte)
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Fig. 19. Inscription Jabal Riyam 2006-16 (cliché J. Schiettecatte)
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Fig. 20. Carte politique de I’Arabie du Sud au Vlle siécle av. J.-C. (J. Schiettecatte)
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